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Résumé :  

L’objectif de notre travail est d’examiner l’effet de l’ouverture 

commerciale sur la croissance économique en Algérie ; pour ce faire nous 

avons utilisé l’approche des séries temporelles (méthode de cointégration), 

sur des données annuelles durant la période (1990-2021); Les résultats 

obtenus de la modélisation VAR montrent que l’ouverture commerciale a 

un effet faible sur la croissance économique en Algérie, ce qui signifie que 

le degré d’ouverture n’est pas un déterminant très important de la 

croissance économique dans notre cas. 

Mots clés : ouverture commerciale ; croissance économique ; Algérie ; 

degré d’ouverture ; séries temporelles. 

Jel Classification Codes : C51, F1, F43 
 

Abstract:  

This article aims to study the effect of trade openness on economic 

growth in Algeria; to do this we used using the time series method (the 

cointegration method) on annual data in the period (1990-2021); The results 

obtained from the VAR modelling show that trade openness has a weak 

effect on economic growth in Algeria, which means that degree of openness 

is not a very important determinant of economic growth in our study.  

Keywords: commercial opening; economic growth; Algeria; degree of 

openness; time series. 
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Jel Classification Codes : C51, F1, F43 
 

Introduction : 

Si l’ouverture extérieure a toujours existé, depuis les années 1960 elle 

s’est accentuée. Dans tous les pays, la demande de biens et de services a de 

plus largement porté sur des biens et services fournis par le reste du monde 

(Albertini, 2008). 

L'idée que l'ouverture commerciale est l'un des déterminants les plus 

importants de la croissance économique s’est popularisée parmi les 

gouvernements des pays en voie de développement.  Les données semblent 

indiquer que les pays ayant une ouverture commerciale élevée ou faible 

obtiennent des meilleurs résultats que ceux qui ont des barrières d’entrée 

(UMBA, 2013, p. 2). 

Il a toujours été admis que l’ouverture par le commerce international 

est un levier de développement de l’économie. Au cours des années 1980 et 

1990 de nombreux travaux, et parfois contradictoires, bien qu’elle se heurte 

à la définition et la mesure de l’ouverture économique, la quasi-totalité des 

études conclut cependant à l’existence d’une relation positive entre 

croissance et ouverture de l’économie. 

La croissance économique est souvent présentée comme le remède à 

nombreux maux. Dans les pays développés, c’est sa reprise qui devrait 

permettre de diminuer le chômage, de restaurer l’équilibre des comptes 

économiques. Dans les pays en développement elle est attendue pour 

réduire la pauvreté et accroitre le bien-être des populations. La croissance 

économique est mesurée quantitativement par l’accroissement du produit 

intérieur brut (PIB). 

La question principale de notre travail est de savoir : quel est l’effet 

de l’ouverture commerciale sur la croissance économique en Algérie ? 

Le commerce extérieur en Algérie est passé par plusieurs période, 

dont on peut citer les principales ; la période du monopole de l’Etat de 1962 

jusqu'à 1980 qui caractérisé par la mise en place de structures industrielles ; 

ensuite, depuis 1980 l'État a commencé à libéraliser le commerce extérieur 

qui a connu plusieurs ajustements au niveau des lois et règlements, cette 

phase a connu plusieurs crises économiques ; et à partir de 1990 l’Algérie a 
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passé d’une économie administrée à une économie de marché, des 

dispositions pertinentes relatives au commerce extérieur applicable aux 

exportations ont été mise place, la réforme des tarifs douaniers, l’Etat a 

commencé à mettre en place un dispositif d’ordre institutionnel, fiscal, 

douanier, organisationnel et financier visant à soutenir le développement 

des exportations hors hydrocarbures et préparer les entreprises locales à la 

concurrence des entreprises étrangères, Sur le plan international, l’Algérie 

s’est engagée dans un processus d’ouverture économique et commerciale 

qui s’est manifesté essentiellement par la signature d’un accord 

d’association avec l’union européenne, l’adhésion à la zone arabe de libre 

échange et la négociation d’une future accession à l’OMC. 

1. Revues littératures : 

Il existe plusieurs études économétriques sur l’ouverture commerciale 

et la croissance économique ; nous en citons quelques-unes. Nous 

commençons par analyser L’étude de (HABBICHE, 2017) a tenté d’étudier 

la relation existante entre le degré de l’ouverture avec trois déterminants de 

la croissance économique qui sont le Produit Intérieur Brut, l’emploi et le 

stock du capital. L’auteur a utilisé le modèle de Jin qui se base sur la 

fonction de production générale (1980-2014) o ù  l’hypothèse des 

rendements constants à l’échelle est introduite. Le PIB (Y) est représenté 

comme une fonction du capital (K), de la main d’œuvre (L) et du 

changement technologique (T), basé sur la nouvelle théorie de la croissance 

qui considère le changement technologique comme endogène, on peut 

remplacer la variable T par le degré d’ouverture commerciale du pays est 

l’indice traditionnelle du degré d’ouverture, mesuré comme le ratio des 

exportations plus importations sur le PIB. Enfin l’auteur a abouti aux 

résultats suivants : l’ouverture a un impact positif et significatif sur la 

croissance économique. Alors, l’ouverture au commerce extérieur vas 

prendre une place importante dans l’économie algérienne à long terme. 

On trouve aussi le travail de recherche de (Marilyne Huchet, 2017) : 

L'objectif de cet étude est de mesurer l'ouverture commerciale prenant en 

compte deux dimensions différentes de l’intégration des pays dans le 
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commerce mondial : la qualité des exportations et variété. Basé sur 

l'estimation d'un modèle de croissance endogène sur un panel de 169 pays 

entre 1988 et 2014 en utilisant un estimateur de la méthode généralisée des 

moments, les résultats confirment que les pays exportant plus les produits 

de qualité et les nouvelles variétés se développent plus rapidement. Une 

relation non linéaire entre la variété des exportations, le taux d'exportation 

et la croissance sont également trouvés, ce qui suggère que les pays 

augmentant leurs exportations par l'introduction de nouveaux produits à 

l'ensemble des exportations, par exemple par le biais d'initiatives 

d'innovation ou de promotion des exportations, peut avoir implications 

importantes pour le développement. 

 Tandis que (KHALID, 2016) ; a essayé  d’analyser L'impact de 

l'ouverture commerciale sur la croissance économique, cas de la Turquie. Il 

a appliqué le modèle ARDL pour examiner la relation à court et à long 

terme entre l'ouverture commerciale et la croissance économique, cinq 

variables sont utilisées : le produit intérieur brut par habitant, l'indice du 

commerce, l'exportation en tant que part du PIB, les importations en tant 

que part du PIB et la formation brute de capital en utilisant des données de 

séries chronologiques sur une période d'échantillonnage 1960 - 2014. Les 

résultats confirment la co-intégration entre les séries. De plus, à court terme, 

l'ouverture commerciale favorise la croissance économique ; alors qu'à long 

terme cette relation n'existe pas. De plus, les résultats indiquent qu'à long 

terme, cette relation est positive et statistiquement non significative. 

2. Quelques définitions : 

2.1. Mesurer l’ouverture de l’économie : 

- Le solde extérieur :  

Le solde extérieur se mesure par la différence entre les exportations 

(X) et les importations (M). Lorsque le solde est positif, on dit que le 

commerce extérieur est excédentaire, sinon il est déficitaire (Blin, 2015, p. 

32). 

- Le taux de couverture : Le taux de couverture rapporte la valeur 

des exportations (X) à celle des importations (M) relatives au même produit 

ou ensemble de produits, ou au même pays. Le taux de couverture est le 
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rapport X/M, alors que le solde du commerce extérieur est la différence X-

M. (Blin, 2015, p. 32) 

- Le taux d’ouverture : le taux d’ouverture d’une économie se 

calcule par le rapport entre la moyenne des exportations et des importations 

et le PIB, donc il mesure l’insertion du pays dans le commerce international. 

(Blin, 2015, p. 33) 

2.2. La croissance économique : 

Il existe plusieurs définitions de la croissance économique, parmi 

lesquelles nous retenons quelques-unes ; 

- Croissance économique signifie élévation du revenu par tête et du 

PNB. Le revenu par tête est égal au produit national brut (valeur de tous les 

produits et services générés par l’économie d’un pays en un an) divisé par 

la population (G, Dwight H, Michael R, & Donald R, 1998, p. 9). 

- Selon la définition célèbre de F. Perroux, c'est « l'augmentation 

soutenue pendant une ou plusieurs périodes longues d'un indicateur de 

dimension, pour une nation, le produit global net en termes réels ». En un 

sens plus large, la croissance est indissociable des changements de structure, 

qu'elle requiert et provoque (Dacut, 2005, p. 53). 

- D'après Jacques Brasseul, la distinction entre croissance et 

développement est devenue banale: la croissance est l’expansion durable 

des quantités produites mesurée par la hausse du PNB, par contre, le 

développement implique en plus de la croissance, une meilleure satisfaction 

des besoins fondamentaux (alimentation, santé, éducation, une réduction 

des inégalités, du chômage et de la pauvreté (Jacques, 1989, p. 15). 

2.3. Les déterminants de la croissance :  
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Figure N° 1 : Les aspects économiques de la croissance. 

 

Source: (Rodrik, 2002, p. 27) 

 La figure 1 montre la manière standard selon laquelle les économistes 

pensent à la détermination du revenu. La production totale d’une économie 

est une fonction de ses dotations en ressources (travail, capital physique, 

capital humain) et la productivité avec lequel ces dotations sont déployées 

pour produire un flux de biens et services (PIB). 

 Nous pouvons exprimer cette relation sous la forme d’une fonction de 

production à l’échelle de l’économie, un représentant la productivité totale 

des facteurs. Notez qu’une capture non seulement le technique niveau 

d'efficacité de l'économie, mais aussi la allocative efficacité avec laquelle 

les dotations en ressources sont répartir entre les activités économiques. La 

croissance de la production par habitant peut à son tour être exprimée en 

termes de trois déterminants proches : (a) l'approfondissement du capital 

physique ; b) capital humain accumulation ; et c) croissance de la 

productivité.  

3. Données et modèle d’estimation : 

3.1. Présentation des variables : 

La période d’estimation a été choisie compte tenu des données 

disponibles. Dans ce cadre les estimations ont été réalisées sur une période 

allant de 1990 à 2021 par le Logiciel (Eviews.10), dont les données sont 

exprimées annuellement (soit 32 observations). 

Les données utilisées sont extraites à partir des sources suivantes : 

Office nationale des statistiques, Ministère des finances, et la banque 

mondiale.  
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Le choix des variables a été fait, en tenant compte de la réalité 

économique du pays et des contraintes régissantes sur la disponibilité des 

données ; Nous avons choisi : 

- La variable PIB (produit intérieur brut), variable permutant 

d’analyser la croissance économique. 

- La variable TOUV : (le taux d’ouverture) : indique l’ouverture 

commerciale, mesurée par la somme des importations et des 

exportations rapportées au produit intérieur brut. 

- La variable INV : (l’investissement). 

- La variable MO : (l’emploi : (mains d’ouvres). 

- La variable DP : (les dépenses publiques). 

- La variable PP : (le prix du pétrole). 

Nous transformons les variables en logarithmique afin d’atténuer les 

disparités des variances des variables de l’étude, dans un souci de les rendre 

plus homogènes. 

Après avoir déterminé et présenté les variables du modèle, nous avons 

donné une formulation initiale sous la forme mathématique du modèle qui 

peut être écrite comme suit : 

𝑃𝐼𝐵 = 𝑓(𝑂𝑈𝑉, 𝐼𝑁𝑉,𝑀𝑂,𝐷𝑃; 𝑃𝑃) 

Les principaux résultats de l’étude descriptifs des variables (indices de 

positions et de dispersion) sont regroupés dans le tableau suivant : 

Tableau N° 1. Indices de l’étude statistique descriptive 

Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 
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3.2. Spécification du modèle : 

3.2.1. Test de stationnarité : 

L’analyse de la stationnarité des séries statistiques est primordiale 

avant d’entamer l’estimation. En effet, si une série chronologique n’est pas 

stationnaire, on cherche des transformations qui pourraient la rendre telle 

(ZAKANE, 2009, p. 32). Afin de tester la stationnarité des séries 

chronologiques, nous allons appliquer le test de Dickey - Fuller simple (DF) 

ou augmenté (ADF) sur l’ensemble des variables choisies. 

Philips et Perron (1982) présentent une procédure de test qui ne repose 

pas sur l’hypothèse contraignante des erreurs i.i.d mais plutôt qui permet la 

présence d’autocorrélation et d’hétéroscédasticité dans le terme d’erreur 

ainsi, ils proposent une correction des statistiques utilisées par Dickey et 

Fuller qui permettent d’éliminer les effets d’autocorrélation et la 

distribution hétérogène des erreurs. Ces statistiques (Bresson & Alain 

Pirotte, 1995, pp. 427-429) établies par Philips et Perron ont des 

distributions asymptotiques identiques à celles dérivées par Dickey et Fuller 

sous l’hypothèse d’erreurs indépendantes et identiquement distribuées (i.i.d), 

donc il suffit de se référer aux tabulations de Dickey et Fuller pour obtenir 

les valeurs théoriques (R.Bourbonnais & M.Terraza., 2004, pp. 158-159). 

Tableau N°2 : Résultats des tests PP et  ADF
†
 

Source : Réaliser par les auteurs à partir des résultats du logiciel Eviews 10. 

L’étude de la stationnarité montre que toutes les variables ne sont pas 

stationnaires en niveau. Mais après l’estimation des séries temporelles dans 

                                           
†
   *** Rejeté l’hypothèse H0 au seuil 1% ;  ** Rejeté l’hypothèse H0 au seuil 5% ;   * Rejeté 

l’hypothèse H0 au seuil 10% 

Test ADF Test PP  
A la 1

ère
 différence Au niveau  A la 1

ère
 différence Au niveau  Variables 

-2.29** 5.71 -2.14** 4.26 Lpib 

-2.24** 5.97 -2.07** 4.53 Ltouv 

-3.12*** -3.54 -3.06*** 2.21 Linv 

-1.65* 3.90 -3.18*** 5.91 Lmo 

-2.43** 1.66 -2.43** 2.01 Ldp 
-4.72*** 0.16 -4.72*** 0.17 Lpp 
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la 1ère différence sont devenues stationnaires au seuil de signification (1%, 

5 % et 10 %).  

Ainsi, la stationnarité est vérifiée à un ordre d’intégration égal à 1 

pour toutes les séries. En effet, une série est dite intégrée d'ordre 1 si elle ne 

devient stationnaire qu'après être différentiée une fois. 

3.2.2. Test de cointégration : 

Le test de cointégration de Johannsen est considéré comme un outil de 

vérification de l’existence d’une relation de cointégration entre les variables 

intégrées (Dor, 2004, p. 204) ; il est recommandé dans certaine situation 

d’utiliser le teste de Engle-Granger (G. S. Maddala, 1998, p. 222) ; Ce test 

se fait en deux étapes. La première étape estime la relation statique de long 

terme par la méthode des moindres carrés ordinaires. La seconde étape 

procède au test de stationnarité des résidus de l'équation statique. La 

cointégration nécessite que la série résiduelle soit stationnaire. 

   Tableau N°3 : Résultats du test Engle-Granger 

Valeur calculée = -2.572 

Valeurs critiques 10% (-4.84) 5% (-5.25) 1% (-6.10) 
Source : Réaliser par les auteurs à partir des résultats du logiciel Eviews 10. 

Les résultats du test ont montré l'existence d'une régression fallacieuse 

(valeur calculée (-2.572) est supérieure à la valeur critique (-5.25) au seiul 

de signification 5% ; et donc absence d'une relation de cointégration entre 

les variables 

3.2.3. Détermination du VAR optimal : 

La détermination du nombre de retard optimal est nécessaire pour, 

Pour ce faire, on a fait recours à deux critères d’Akaike (AIC), Schwarz 

(SC). Sachant que le VAR optimal est le nombre de retards qui minimise 

les deux critères (AIC et SC). 
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Tableau N°4 : Nombre du retard optimal 

Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 

Les résultats du tableau montrent que le minimum pour Schawrz et 

Akaike correspond à p = 2. Donc on retient le nombre de retard p=2 (c’est à 

dire nous allons estimer un modèle autorégressif d’ordre deux VAR(2). 

3.3. Estimation du modèle : 

La modélisation vectorielle autorégressive a pour objectif de décrire 

les interdépendances entre l’ensemble des variables. Les résultats de cette 

modélisation nous a permis de déterminer plusieurs relations entre les 

différentes variables étudiées, mais nous nous intéressons à exprimer 

l’équation la croissance économique (PIB) en fonction de la variable 

principale qui le taux d’ouverture (TOUV) en ignorant les variables de 

contrôle. Le modèle s’écrit comme suit : 

D(LPIB) = 7.660*D(LPIB(-1)) + 3.536*D(LPIB(-2)) + 8.094*D(LTOUV(-1)) + 

3.249*D(LTOUV(-2)) + 0.0234 

R
2
=0,337    Fstat=3,061 

Tableau N°5 : Estimation du modèle VAR(2) : 

 

Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 
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Les résultats de l’estimation du modèle VAR(2) montre que le 

coefficient de détermination (R
2
=0,337) ce qui signifie que l’ouverture 

économique explique 33% des variations de de la croissance économiques, 

ainsi, le coefficient du F-statistic de l’équation est significatif car F- statistic 

de l’équation (Fstat=3,061) est supérieur au F-Statistic du tableau. Donc nous 

pouvons dire que notre modèle est globalement significatif. 

3.4. Validation du modèle : 

  Afin de pouvoir interpréter les résultats obtenus, nous devons 

effectuer quelques tests pour valider le modèle : 

3.4.1. Stationnarité du modèle VAR 

L’analyse de la stationnarité du système est une condition nécessaire 

avant d’entamer le reste des travaux sur les modèles estimés. Nous 

commençons, d’abord, par le test de stabilité du modèle. La stationnarité du 

modèle VAR(2) est testée par l’inverse des racines du polynôme 

caractéristiques. Si l’inverse de toutes les racines se trouve à l’intérieur du 

cercle unité, les conditions de stationnarité du modèle sont donc vérifiées. 
Figure N° 2 : Test de stationnarité du modèle VAR(2) 

Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 

 On remarque que toutes les valeurs propres se trouve bien à l’intérieur 

du cercle unité, donc le modèle VAR(2) est stationnaire. 

3.4.2. Test de normalité de Jarque-Bera : 

Le test de Jarque-Bera est un test statistique qui sert à tester si la 

distribution est normale. Si la probabilité de Jarque-Bera est inférieure à 5%, 

on rejette l’hypothèse nulle de la distribution normale. Si la probabilité est 

supérieure à 5% on accepte l’hypothèse nulle de la distribution normale. 

Les résultats de ce test sont représentés dans le tableau suivant : 
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Tableau N°6 : Test de normalité de Jarque-Bera VAR(2) : 

Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 

 Les résultats obtenus du test indiquent que la probabilité (p-value) du 

modèle est égale à 0,6323 est supérieure à 5%, donc les résidus de notre 

modèle suivent une loi normale. 

3.4.3. Analyse de la causalité : 

Pour connaitre le sens de causalité entre les variables nous effectuons 

une analyse de causalité. En effet, connaître le sens de causalité entre les 

variables est aussi important que de mettre en évidence des relations entre 

les variables. Deux grands tests ont été conçus, celui de Granger (1969) et 

celui de Sims (1980). Nous avons appliqué dans notre étude le test de 

Granger. (Une variable cause une autre variable si la connaissance du passé 

de la première améliore la prévision de la seconde. Les résultats du test 

causalité sont présentés dans le tableau suivant : 

Tableau N°7 : Test de causalité de Granger entre les différentes variables 

Source : résultat obtenu à partir du logiciel Eviews 10. 
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  Nous nous intéressons à la relation causale entre les principales 

variables de l'étude (ouverture et croissance), On constate qu’il existe un 

lien de causalité au court terme entre les variable d(louv) et d(lpib) car la 

probabilité est inférieure à 5% ; Cela signifie que l'ouverture cause la 

croissance à court terme, et la croissance cause l’ouverture selon le concept 

de Granger. 

3.4.4. L’impact instantané des fonctions impulsionnelles : 

L’analyse de réponses impulsionnelles est l’une des principales 

utilisations des processus VAR dans les applications empiriques. Il est donc 

intéressant d’examiner l’impact des chocs. 

Figure N° 3 : Test de stationnarité du modèle VAR(2) 

 
Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 

Dans notre analyse des fonctions de réponse, nous nous intéresserons 

à l'effet d'ouverture commerciale sur la croissance économique. Un choc sur 

l’ouverture commerciale se traduit par un effet négatif sur le produit 

intérieur brut durant la première période (1), ensuite il devient positif à 

partir la deuxième période, par contre un choc de la croissance a un effet 

positif sur l’ouverture, même chose pour la variable ouverture sur elle-

même.    
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On note en général que l’impact des chocs sur les variables s’estompe 

au bout de la 10éme période, nous remarquons que les chocs sont 

transitoires, c'est-à-dire que les variables retrouvent leur équilibre de long 

terme. 

3.4.5. Décomposition de la variance : 

L’analyse de la décomposition de la variance de l’erreur de prévision 

(décomposition de Choleski) complète l’étude des fonctions de réponses 

impulsionnelles. La contribution des différents chocs à la variance de 

l’erreur de prévision est présentée dans le tableau ci-dessous : 

Tableau n°08 : Décomposition de la variance des erreurs de prévisions 

 
Source : Résultats obtenus à partir du logiciel Eviews 10. 

On constate le degré d’ouverture, contribue en moyenne de 20% à 30% 

de la variance de PIB entre la troisième et la dixième période. Ce résultat 

signifie que l’ouverture commerciale à un effet faible sur la variation du 

produit intérieur brut en Algérie. 

La variance PIB à un impact sur elle-même avec une moyenne de 68% 

durant la période de l’étude. 

- Interprétation économique des résultats :  

  Les résultats de l’estimation montrent que le coefficient de 

détermination (R
2
=0,337) est faible, ce qui signifie que le degré d’ouverture 

explique 33,7% des variations de la croissance économique, autrement dit 
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que le l’ouverture commerciale n’est pas un déterminant très important de 

la croissance économique. 

Les résultats empiriques montrent que l’ouverture commerciale à un 

effet faible sur la croissance économique, le processus de libéralisation des 

échanges n'a pas atteint les objectifs souhaités. Cela est dû au manque de 

diversification des exportations algériennes, qui reposent principalement sur 

les hydrocarbures (pétrole et ses dérivés, gaz),  

Les fluctuations des prix internationaux du pétrole (l’Algérie reste 

dépendante de ressources énergétiques épuisables), et les variations des 

taux de change. 

La Concurrence croissante imposée par les marchés mondiaux et 

manque de technologie dans l`économie algérienne pour être compétitive 

sur les marchés mondiaux. 

L’incapacité à encourager et à diversifier les investissements orientés 

vers l'exportation (comme l’industrie et l’agriculture). 

La difficulté à supprimer les mesures protectionnistes. 

4. Conclusion :  

L’objectif de cet article est de tenté d’analyse l’effet de l’ouverture 

commerciale sur la croissance économique durant la période 1990-2021, 

cette période qu’est caractérisée par la libéralisation progressive de 

l’économie algérien. 

En recourant à l’approche des séries temporelles, application du 

modèle VAR(2) montre que l’ouverture commerciale à un effet faible sur la 

croissance économique, malgré les efforts de libéralisations déployés dans 

le passé en matière de développement du commerce extérieur, qui ne 

répond pas aux exigences du système commercial mondial. 

L’ouverture commerciale favorise la croissance économique par le 

biais de divers canaux, par exemple en assurant l'efficacité de l'allocation 

des ressources dues aux politiques orientées vers l’exportation. 

 L'Algérie devrait attirer plus d’investissements directs étrangers (qui 

restent faibles en dehors des hydrocarbures) ; Viser à améliorer les 

mécanismes et les politiques de promotion des activités d'aide et 
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d'exportation et à diversifier ses exportations (notamment dans le secteur de 

l'industrie, l'agriculture et le tourisme), afin d'intégrer l'environnement 

international dans ses trois dimensions : économique, financière et 

technologique. 

Imposer des restrictions diverses aux importation, et soutenir les 

secteurs productifs locaux pour couvrir la demande locale, la capacité à être 

compétitifs à l'échelle mondiale. 

La réforme du fonctionnement du système bancaire est nécessaire, par 

l'autorisation de création des banques privées et la modernisation des 

finances publiques. 
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